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apprit que les Iroquois, bivouaquant
près do là, attendaient.avantdo don-
necr l'attaque, que le soleil doe la unt.
eût réduit lesombres au pied dos ob-
jets.

Bn effet, à Pei"e Pbb étnit-cité
rendue an r.éiith, que. les Irqosfurent devant lus!alsadse
donnèrent l'attaque avec une telle
impétuosité, que les 'JHuronis trom-
blèrent un instant.; mais Oska ramte-
ma bientôt l'esFér:aic dans les ceutrS
Obligé, comme éteint du corps. doý
ré@,erve, d'attendre que l'ennemieû
pénétré jusqu'au centre de« la,, bu-
gadel avant de poux-oir partager la
gloire du combat, il enrageait de se'
voir, quoique iomntanément, ré-
duit à l'inaction, tendis que tant
d'a utres se batt.'î ie n t, lui q ui brfr1ait
de se distinguer! muais, lorsqu'il voit
que les Iroquois ont franchi les murs
et que sa patrie est en danger, Oska
oublie qu'il a dos ordres à suivre, et,
ne voyant. que la liberté ou l'escla-
vage, il exhorte ses amis, qui volent
aussitôt sur ses traces. Osk-a, suivi
de l'élite, tombe sur les assiégeans
avec la bravoure du lion, et. après
une lutte acharnée de part et d'au-
tres, qui dura jusqu'au grand jour,
les force à retraiter au-delà des pa-
lissades. Cependant les Iroquois
a près s'être ralls, envoie des flé-
cbe pr milliers, et continuent de
la sorte ju5qu'1au milieu du jour,
quand Sklcio, parait touc.à-voupî
derrière eux. Alors cernési do toute
part, ils sont forcés de se rendre, ne
pouvant fuir.

Au milieu des acclamations guer-
rières des vainqueurs. Oska deul
était pensif ; il paraissait pres<ju'in-
sensible aux honneurs que sa nation
lui conférait d'un viou unanime;
c'est qu'une autre penséec occupait
son esprit .... Cora, sans doute?

- o.Parmi ceux qui s'étaient
distingués dans la chaleur do l'ano-
tien, apiès O.ska et Skaiko, on re-
marquait un jeune guerrier qui of.
frait beaucoup d'intérêt. à peine
était-il sorti do l'enfance.- Sa main
était délicate et symnétrisait parfai-
tement avec son pied divin ! Un
plumage ma1gnifique décorait sa
tête ; sa taille svelte était .pressée
d'une ceinture brodée on porc-épic
et garnie d'une ondulation de plu-
mes qui descendaient, en se cares-
sant, jusqu'aux genoux de cet Ado-
n's. A sa tournure moelleuse et an
démarche élégante, on eût dit d'une
femme travestie en homme', si sa
bravoure, et sa manière de décocher1

un trait, qui ne manquait jamais son
but, n'eût fait preuve. du etintraire.
C'est à ce jeune hîommne que penisait.
Osilia. Il l'avait vu plus d'une foi
affronter le trépas avec une intrépi-
dité étonnante, et toujours avec Io
plus grand sang-froid. 11l le remnar-
qua c'au:ant mieux qu'ils combatti-
rent toujours l'un près do l'aîutre.
Ce fut à son adresse, qu'Oska dut
éon salut, dans une occa3i on 0fr ce
dernier courait le plus imminent
dan-er. Aussi, le chehait-il pour
l'enemercier, Jorspu'il le voit, à
quelque pa.sde lai, la tête appuyée
su r un arbre ; Mais Oska n'eût pas
le temps de lui témoigner sa recon-

naisane.tïnlrquois, à qui on
avait laissé ses .arm .es, et qui Semn-
blait. épier qulelun décoche, une
fleclmo quiva droite au coe'du ba
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jeune Huron. 08ka -le ,vit, et frémit
de rage ;, il court. à l'assassin et.: ro-
connaît le cro Capnno a s
fuýreur a .ugmento, ',o esns ditY6rêr, il'lui plonge son javolot: dans lei on-*

rile.Il court ensuite au..jeune
héros, qu'il trouve étendu par terre.
Oik-a promène us, inistnt un'regard
fugitif sur les membres palpitants de
ce beau corps, hélas, inanimé 1 Il
'n'ose écartL-r le plumet qui ient de
se dét.acher on lui couvrant>J visa-
go, comme, pour le déroberauxyoux
des spectateurs ! mais. un zéphî.r en
passant, emporte ce voile, et montre
à nu dos traitse6clestes ; Os3ka fri-
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AUlX LEGISLÂTEURS-

Vous saver que le peuple endure
beaucoup, pareequ 'il est bon, il est p:-
tient, parcequ'il à la force, il est comme
le Lion, il se repose firenment dans sa
force et dans sa mageté ; et les insultes
ne l'irritent point , m-sis prenez gaide
de le pousser à out ; oar son réveil sera
terrible et &.'s colères seront redoutables.

IMess-ieurs les législateurs, lorsque vous
acceptez le mandat du peuple, vous lui
dites que vous le faites dans le but de
servir notre pay-s, hi tel est votre vo-
lonté, ne demandez au peuple que vos
dépenses,

Une somme de Trois cents piastres
serait bien suflfisante pour une couple
de mois de session.

Les ouvriers travaillant d'une aunée à
l'autre, gagnent a peine trois cents pias.
tres et ils ont des familles con.sidérables à
faire vivre, et vous, Messieurs les légist-
lateurs, qui avez accepté cette place par
dévouement, montrez doue au peuple par
votre désintéressement, que vous voulez
travailler dans ses intérêts.

Le gouvernement de Québec, vient de
réduire de cent piastres seulement le an-
taire des mnembres ; Ce nr'est p<is assez !

s'eun ne devez pas faire seulement des
semblant de retranchements, il faut on
faire assez pour éviter au peuple la tax-,
direct.

Le peuple qui est bon ; mais qui a la
force commence à s'.4giter et demande à
grands crig (lue le salaire des Grouver-
neurs> des ministres et ded membres soient
réduits de moite'd

Le peuple deman le aussi l'abolition du
Sénat, du conseil légi6latifx des inspee-
loirs d'6,01e, des magistrats stipendiai-
rep.

Enfla je, vous le dit; la patience du'
Peuple Commence à t.re:a,.bOut, il faut
que vous iric:Tee alaires à propos-
tien do s wLére du pouloie sinon Iai!~
hieurâ à ous*i~asux

Le. pepleexieraauxproehaintes 4 lco.
tions que Ici représcutans s'engagent for-
wellcinenb de réduire de moitié , cugum
dépenses et de proposer l'abelition deý
toutes choses inutile:?.

Attention 1!
Au Rteroir.

De~ toutes les galories du Champ-
de-31faw, la grande galerie des Ma.
chines est sans conltesto la plu& cu-
rieuse.

On y voit lii vapeur jouanut les rô-
les los plus divers.

On y trouve jusqu'à u no machine
à masser, qui rempllaee avintiigou-
semtent le plus 'habile garçýon do
hammam.

Ausii les curieux afiluiont-ilo dans
cette section du Palais.

2larfois, ils sont victimes <le leur
imprudence.

Ainsi un bon provincial, vêtu
d'une de ces majestueuses redingo-
tes dont les tailleurs départomen.
taux ont la 6ecret, s'étant trop api-
proché d'une machine, laissa un pan
de son habit s'engager dans un eni-
grenage...

De sa poitrine s'échappa un cri
de stupeur, qui fut suivi d'un cri do
d'ébahissement, lorsqu'il constata
que le pan de sa r'edingote venait
d'te transformé on une paire de
pantoulles.

Tlundis que s'opérait cotte trans-
formation, une rcèno bien plus
émouvante we passait à Prîutre bout
do la galerie...

Lai, une femme affulée s'éeriait:
-Ciel '? mou mari vient de tom-

bier dIons la nusclîinc à fabriquer des
saucisses r

Lc docteur Y,... est un libre pseurqui nie dédaigne point de sacrtpE-er au
dicua... de la bou teil1le.

Il dinait en vidle l'autre jour, mangeait
bien et buvait mieux, et, entre plats et
ra.aadlce, faisaitave éclats profesion d'a-
thé-isme.

-Vous nav'ez donc aucune croyance ?
lui denuanda l'un des convives.

-Non, monsicur, aucune 1 répondit
notre épicurien, en se versant pour la
quinzième fois un grandiasixne verre de
chamîbertin.

-E,1 bien, repartit son interlocuteur,
si vous êtes atliée, il ne faut pas boire
autant que cela...

-Pourquoi ?
->arcc qu'il y ar un dieu pour les

ivrognes.

Au Palais de Justice
Le président (nu prdvenu).-Le tri-

bunal v'ous condamnne à six mois de pri-
son.

-Le prévenu.-Quelle chance 1
Po>urquoi cette joie ?

-Parce que j'aâttendais justement den
parents de province qui sernient r'enus
ni cunuycr en s'einstallani citez moi.
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Un monsieur pressé par un bemoi, in.
.tordit par la loi du 131, prend plno,
aU:mulépri11 do toitS les rèrlemlents, le !oa.-
d'un mur.

Un sergent de 'Ville l'a vu I.. l'aen
court de son c8té. 140 citoyenseCri
pris on flagrant délit et 8'O¶%uivo tont-

ce (lui permet ail Serlgent de Ville de
prendre a place.

On lui avait dit
-Vous alles à I'Kxpeiion,1

bien votre argent, tie peur (les piieIK..

Il cacha bien sot argent; n pi-. -
sant sur le pont d'Iênia. illi.-an
'Peau $*envoler dans la Svitie.

Il fit dos ne d céàw K i à un mr-
nier qlui passait, 1< 1leui 5Ta, à frce
de râmine, de rattraper le v,,
chef. biais ce fut peine peýrdt1-. L'innr.
tuné .hapeau disparut bientôt F.gis le,
flot.

Alors, c fut une autre scènede&e-
poir. L'homme au chapeau p çr c rulait
:se jeter dans la Seine, lxiur en fiî.:r av,,e
l.a vie. lfcrcu.wtnent, on1 l'en Miéchi.

E-h ! quo)i, lui dit-On, YMus suirider
pour un, chapeau ?... Quelle n.-

-fféls I dit-il d'une voix riv'yable,
dans la coiff de ce chape)au, M'~a i'
7,500 francs en billete, tout Sm.:î
de peur des pickpocket.

Un télébre av'oc t, (adorateur zé1'ý de
Bsceus -;) qui demeure en 1.% %i;!e dt

l-eulet tient son bureau -%
fut obligé l'hiver dernier, d'nlir dewn-
der l'hoepitalité a un icien auwi n-
chter qu'l était, de me rendre au dr!micile
conjugal, pnr une tempête effroyalf,.

pâtns la soirée, notre avocat, cru -
roir no pas manquer à fes hiabitudesle.- '
higieufes, et eng-urgitat santée î'ir sn
en l'honneur de Si. ilsecbus. ai bien 'îue'
le corps étant ehaiFé de sai2t.ez, ui,na-
çait de raire explosi on. Il W'inbtaila dc
son mieux sur son lit, et oomlu)c la nuit
perte conseil, pour éviter un terrile ic-
cident., il déposa un paquet (le >.iiit&
tout n milieu du salon de son =xi.

Le lendemain au matin, roirant qu'il
ne pouvait pas réussir a cfl'acer lcw tr.aeei
de son pa.-.ge, notrejort endroit, s'e-qui-
va tout droit, par une p.erte de -lerriero,
sans tambour 'ni tromîpette.

La servante qui fut oblige Je w1-;î'wc
le tapin du nalon, disait a qa iiiiitrrice,
avec une certaine conviction, c'entrs-.
llib I.. c't'avoeat-lÂ 1 I i

Une vérité qui est bonne a dlire ILun-
di dernier n l'fsle Etc. Héène un l'oIi-
coinani (oringiste) frappa avec ýon bitoii
un enfant de quinze nn (canadien l'r:lnl-
çais) et le blsagiieemil plrait
que ce di ne municipal n'exerce paur le
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Jeudi dernier, un deq propriétaires du
Cochon, Journal projeté, est allé à l:1
Cuînpagne et dnns son excursion il a ou lk
plaisir de prendre une cour... aîvcC ~It
veau.

La victoire, longtemips dli.sputée, l'ut
remportée par le propriétaire dut Cochon,
en conséquence il fait un défit à tous lcs
veux <lu pa'ys et il met un engeu de cinîq
contins..


